NEWSLETTER

DANS LES COULISSES DE LA RESIDENCE

CTOBRE 2025 RESIDENCE RETRAITE DU CINEMA ET DU SPECTACLE

RESIDENCE
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TOUS LES RESIDENTS PRESENTS SUR LES PHOTOS ONT DONNE LEUR ACCORD POUR LA DIFFUSION DE CELLES-CI DANS LA NEWSLETTER.




A VENIR CE MOIS CI

Agenda

des évenements

DIMANCHE 02 SPECTACLE CHARLYTTUBBLE

LUNDI 03 DEBUT DE LA FORMATION SNOEZOLEN
MARDI 04 ANNIVERSAIRES DU MOIS
JEUDI 06 ODYSSE'ART - EXPRESSION CORPORELLE

DIMANCHE 09 SPECTACLE ACCORDEON - SYLVAIN
JEUDI 07 SPECTACLE ESCARPOLETTE
VENDREDI 13 MEDIATION ANIMALE

SAMEDI 15 SPECTACLE JEAN PIERRE ET SYLVIE

LUNDI 17 SPECTACLE MUSIQUE - ROSE

LUNDI 17 SENSIBILISATION BIENTRAITANCE OUVERTES AUX BENEVOLES
MARDI 18 RELAIS ASSISTANCE MATERNELLE S'INVITE AU CAFE POTIN
MARDI 18 CAFE ETHIQUE

MERCREDI 19 SENSIBILISATION BIENTRAITANCE OUVERTES AUX BENEVOLES
VENDREDI 21 1MOIST1DROIT

SAMEDI 22 SPECTACLE ACCORDEON SYLVAIN

MARDI 25 CVS
JEUDI 27 MESSE

SAMEDI 29 SPECTACLE
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DERRIERE LA CAMERA
QUALITE & GESTION

DES RISQUES

LES INSTANCES DE LA
RESIDENCE : AU SERVICE DE
LA QUALITE ET DU BIEN-ETRE




ZOOM SUR LE PROJET
D'ETABLISSEMENT

POLITiQUE BiENTRAITANCE ET ETHIQUE

A LA RESIDENCE RETRAITE DU CINEMA ET DU SPECTACLE, BIENTRAITANCE ET ETHIQUE SONT AU
CEUR DE NOTRE PROJET D'ETABLISSEMENT. ELLES STRUCTURENT TOUTES NOS PRATIQUES, DE
LACCOMPAGCNEMENT QUOTIDIEN AUX SOINS, EN PASSANT PAR LANIMATION, LES PRESTATIONS
HOTELIERES ET LA COMMUNICATION AVEC LES FAMILLES. CETTE DEMARCHE EST
INSTITUTIONNELLE, COORDONNEE ET PORTEE COLLECTIVEMENT PAR TOUS LES ACTEURS :
DIRECTION, ENCADREMENT, PROFESSIONNELS ET PARTENAIRES.

NOS ENGAGEMENTS CLES:

e CHARTE DE BIENTRAITANCE : GUIDE LES PRATIQUES AU QUOTIDIEN AVEC RESPECT, ECOUTE,
PERSONNALISATION ET VIGILANCE ETHIQUE.

e RESPECT DU RESIDENT : CHAQUE GESTE COMPTE POUR PRESERVER DIGNITE, AUTONOMIE ET
CHOIX, GRACE A UN ACCOMPAGNEMENT PERSONNALISE FONDE SUR L'HISTOIRE DE VIE ET LES
PREFERENCES DE CHACUN.

e DISPOSITIF STRUCTURANT : UN REFERENT BIENTRAITANCE ANIME LA DEMARCHE,
ACCOMPAGNE LES EQUIPES ET SUIT LES SITUATIONS SENSIBLES. LA FORMATION CONTINUE ET
LES GROUPES DE REFLEXION PERMETTENT D'AMELIORER CONSTAMMENT LES PRATIQUES.

e ETHIQUE PROFESSIONNELLE : CHAQUE DECISION ET CHAQUE GESTE SONT GUIDES PAR LE
RESPECT, LA DIGNITE ET LA LIBERTE DU RESIDENT. DES ESPACES COLLECTIFS DE REFLEXION
ETHIQUE PERMETTENT DE TRAITER LES SITUATIONS COMPLEXES ET DILEMMES DU QUOTIDIEN.

e CONSENTEMENT ECLAIRE : TOUT RESIDENT EST INFORME ET IMPLIQUE DANS LES DECISIONS LE
CONCERNANT, MEME EN CAS DE VULNERABILITE COGNITIVE, AVEC LE SOUTIEN DES FAMILLES
ET REPRESENTANTS LEGAUX.

e PROMOTION DES DROITS FONDAMENTAUX : LIBERTE, VIE PRIVEE, INFORMATION ET
PARTICIPATION SONT GARANTIES, AVEC DES DISPOSITIFS ACCESSIBLES POUR SIGNALER TOUTE
ATTEINTE.

e PREVENTION DE LA MALTRAITANCE : UNE CARTOGRAPHIE DES RISQUES IDENTIFIE LES
SITUATIONS A SURVEILLER. LES SIGNALEMENTS SONT SECURISES ET ANALYSES, ET DES

FORMATIONS REGULIERES RENFORCENT LA VIGILANCE ET LES BONNES PRATIQUES.

NOTRE APPROCHE : LA BIENTRAITANCE ET L'ETHIQUE SE CONSTRUISENT AU QUOTIDIEN, AVEC LA
PARTICIPATION ACTIVE DES RESIDENTS, LE SOUTIEN DES FAMILLES ET 'ENGAGEMENT DE TOUS
LES PROFESSIONNELS. C'EST UN PROCESSUS VIVANT QUI EVOLUE AVEC L'EXPERIENCE, LES
RETOURS D'INFORMATION ET LA REFLEXION COLLECTIVE, POUR GARANTIR UN
ACCOMPAGNEMENT TOUJOURS PLUS HUMAIN, JUSTE ET RESPECTUEUX.

(RESUME DU PROJET D’ETABLISSEMENT 2025-2030 P.19 A 25)



ZOOM SUR LE PROJET
D'ETABLISSEMENT

POLITiQUE BiENTRAITANCE ET ETHIQUE

A LA RRCS, SOUTENIR LAUTONOMIE ET PREVENIR L'ISOLEMENT SONT DES PRIORITES CENTRALES
POUR LE BIEN-ETRE DE NOS RESIDENTS.

PRESERVER LAUTONOMIE

e UAUTONOMIE NE CONCERNE PAS SEULEMENT LES GESTES QUOTIDIENS, MAIS AUSSI LES
DECISIONS, LA VIE SOCIALE ET LES CAPACITES COGNITIVES.

e CHAQUE RESIDENT BENEFICIE D'UN PROJET DACCOMPAGNEMENT PERSONNALISE (PAP), QUI
FIXE DES OBJECTIFS ADAPTES ET DES ACTIONS CONCRETES POUR VALORISER SES
COMPETENCES ET SON HISTOIRE DE VIE.

e LES PROFESSIONNELS ENCOURAGENT LA PARTICIPATION ACTIVE DU RESIDENT : CHOIX DES
ACTIVITES, HABILLEMENT, RYTHME DE VIE.. TOUT EN EVITANT TOUTE ATTITUDE PATERNALISTE.

e LA STIMULATION DES CAPACITES RESIDUELLES (ATELIERS COGNITIFS, ACTIVITES MOTRICES,
AIDES TECHNIQUES) EST UN LEVIER POUR MAINTENIR LAUTONOMIE ET RENFORCER LA
CONFIANCE EN SOlI.

e LA SECURITE ET LA LIBERTE SONT EQUILIBREES POUR PROTEGER TOUT EN RESPECTANT LES

CHOIX DU RESIDENT.

PREVENIR LE RISQUE D'ISOLEMENT
e L'ISOLEMENT SOCIAL, AFFECTIF OU RELATIONNEL PEUT AVOIR DE LOURDES CONSEQUENCES
SUR LA SANTE PHYSIQUE ET PSYCHIQUE.
e UNE EVALUATION REGULIERE PERMET DE DETECTER LES SIGNES PRECOCES ET D'ADAPTER
LACCOMPAGNEMENT A CHAQUE SITUATION.
e LE PAP INTEGRE DES OBJECTIFS POUR MAINTENIR ET RENFORCER LES LIENS SOCIAUX ET
FAMILIAUX, EN TENANT COMPTE DES GOUTS ET PREFERENCES DU RESIDENT.
e LES ACTIONS INCLUENT : ACTIVITES COLLECTIVES, SORTIES, ANIMATIONS, EVENEMENTS FESTIFS,
AINSI QUE FACILITATION DES ECHANGES AVEC LA FAMILLE ET LES PROCHES.
e LES AIDES TECHNIQUES (APPAREILS AUDITIFS, LUNETTES, SUPPORTS VISUELS) ET LA
COMMUNICATION ADAPTEE LIMITENT LES BARRIERES RELATIONNELLES.
e UAMENAGEMENT DES ESPACES COMMUNS ET DES TEMPS DE REPAS FAVORISE LES ECHANGES
SPONTANES ET LA CONVIVIALITE.

NOTRE APPROCHE : LAUTONOMIE ET LES LIENS SOCIAUX SONT SOUTENUS PAR UN
ACCOMPAGNEMENT PERSONNALISE ET COLLECTIF, RESPECTUEUX DE CHAQUE RESIDENT ET
VISANT SON EPANOUISSEMENT ET SA QUALITE DE VIE.

(RESUME DU PROJET D'ETABLISSEMENT 2025-2030 P.54 A 57)
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